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BOUDDHA CHEZ NOUS

LA RELIGION HINDOUE A LA CONQUÊTE ne L’OCCIDENT

Entrevue avec un apôtre convaincu. — La perfection bouddhiste — Le
babysme. — La réincarnation de l’homme. — Théorie de l’évolution
et de l'involution. — Analyse et synthèse.

Les journaux viennois racontent que les autorités uni
versitaires de la capitale de l’Autriche ont découvert
un fait aussi extraordinaire qu’inattendu.

Un jeune étudiant, Udo Halsmeyer, pratiquerait le
bouddhisme et chercherait à faire des adeptes. On ne
parlerait de rien moins que de le chasser de l'Univer
sité.

A propos de cette histoire, et tenant à avoir des ren
seignements précis sur le bouddhisme en Europe, nous
sommes allé voir M. Papus, qui s’est fait en France l’a
pôtre et le vulgarisateur de la religion des Hindous.
Voici ce qu’il nous a dit:

—— Il y a en Europe un mouvement bouddhiste très

prononcé, mais qui est limité exclusivement aux esprits
élevés en chaque pays. C’est ainsique je puis vous citer,
parmi les bouddhistes les plus célèbres en France,
MM. Burnouf, Léon de Rosny, Benoît Malon; en Angle.
terre, le philosophe Max Muller; en Allemagne, Carl de

Prel, de Munich; Hartmann, le philosophe pessimiste.
On peut d’ailleurs affirmer que toute l’école philoso
phique allemande actuelle est bouddhiste depuis long
temps. Richard Wagner était un fervent bouddhiste.

LA PRATIQUE

,_ Mais tous ces penseurs n’admettent que la doctrine
bouddhiste, ils ne pratiquent pas. Le caractère curieux
de l’étudiant viennois est d’avoir voulu mettre en pra—

tique le rite bouddhiste, qui consiste essentiellement
à s'abstenir de tout ce qui a vie, afin de développer dans
l’homme des facultés qui existent à l’état latent.

Ces facultés sont caractérisées chez l’homme par le
pressentiment, cet état spéçial qui fait qu’on Sent, par
une faculté ou sens, qui‘n’est pas un des cinq sens



LA PRESSE 89

'connus, qu’un bonheur ou un malheur va arriver. Ce
pressentiment échappe à toute analyse scientifique,
d‘après les méthodes actuelles. Or le bouddhisme pré
tend que ce pressentiment est produit par un sens
latent en nous et que la pratique de la méditation
développe au suprême degré. Cette méditation est un
exercice physique, physiologique et psychique. Physi
quement, il faut faire prendre au corps l’habitude d’obéir
passivement à l’esprit: delà les macérations de l’étudiant
viennois. Physiologiquement, il faut graduer la respira
tion de façon à régler les dépenses vitales à volonté, et
psychiquemenr, il faut concentrer toutes les forces orga
niques humaines sur le développement de ce sixième
sens': l’intuition. Ce sixième sens une fois acquis, le
bouddhiste devient capable de savoir immédiatementles
secrets de la nature, de percevoir les forces en action
dans le monde et de produire, s’il le veut, des phéno
mènes qui paraissent surnaturels et qui ne sont que la
manifestation des forces très naturelles, mais encore
inconnues.

Le bouddhisme est une religion qui a été créée pour
la race aryenne, tandis que le catholicisme est d’origine
sémite. A ce point de vue, le mouvement bouddhiste
est donc une sorte de corollaire du mouvement antisé
mite.

Une religion créée en Perse vers 1860, le babysme,
religion qui compte à l’heure actuelle plus de 122000
martyrs, est fondée en grande partie sur le bouddhisme,
allié au fouriérisme.

Le fondateur de cette religion, le Bah, était un
jeune homme de dix-neuf ans, complètement illettré,
qui est mort fusillé pour son idée. Aujourd’hui, le

babysme a plus de deux millions d’adhérents.

LA DOCTRINE

Maintenant que je vous ai fait connaître le boud—

dhisme pratique, ajoute notre interlocuteur, je vais
vous en exposer la doctrine.

Le bouddhisme respecte tout ce qui a vie ; c'est pour
obéirà ce précepte mal comprisetpousséà l’exagération,
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que certains bouddhistes en sont arrivés à éviter de tuer
leurs poux et autres parasites. Ils croient à la réincarna
tion et non pas à la métempsycose. Les missionnaires
chrétiens ont voulu créer cette confusion pour décrier
le bouddhisme, qui, à mon avis, est incontestablement
supérieur au christianisme. Les bouddhistes croient que
quand un riche s'est mal conduit, il jouit après sa mort
d’un certain repos paradisiaque pour le payer des souf—
frances de cette vie ; mais la punition commence au

moment où il est obligé de revenir comme homme sur
cette planète ou sur une autre ;il revient alors dans le
corps d’un misérable ;et il a d’autant moins de chance
qu’il aété plus coupable dans l’existence antérieure. De
même un individu qui s’est bien conduit se réincarne
dans le corps d’un riche. Tel est l’origine du mal et de

la souffrance.
Le temps écoulé entre chaque rémcarnauon est en

moyenne de quinze cents ans. L’enfer éternel n’existe
pas, la terre est le lieu de souffrance véritable. Un dieu
omnipotent n’a pas à intervenir après la mort, l’homme
est son seul juge d'après la loi fatale et toute physique
des réactions égales à l’action. Cette loi s’appelle la loi
de Karma.

Les indiens croient à l’évolution, mais ils ont des
données bien supérieures à celles des Européens; ainsi
pour eux l’évolution ne s’arrête pas à l’homme ni à la
vie actuelle. Chaque homme doit se développer d’abord
physiquement, puis intellectuellement, puis moralement
jusqu’à devenir un Bouddha, c’est—à-dire un être tout
divin et qui se fond en dieu après la mort. Les réincar
nations durent plus ou moins longtemps jusqu’à ce qu’on
soit devenu un Bouddha. Ainsi, le minéral évolue en vé

gétal, le végétal en animal, l’animal en homme, l’homme
en dieu; mais les différents stades de cette évolution ne
se font pas sur la même planète. Voilà. pourquoi il est
impossible, disent les Hindous, de voir sur notre planète
un singe devenir un homme, quoiqu’il soit inocntestable
que cette évolution se passe dans l’invisible.

De même que le minéral devient dieu, dieu devient
minéral, ce qui détermine un courant contraire au pré
cédent, courant totalement inconnu des Occidentaux et

‘—.——..u«,_,‘. .A,
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appelé involution par les Hindous, par opposition à

l’évolution.
Cette matérialisation progressive de la force divine

donne les mystères de l’Incarnation, enseignée dans toutes
les religions, de même que la divinisation progressive de
la matière donne l’explication du mystère de la Rédemp
ion.
Pour nous, les mystères fondamentaux du christia

nisme ne sont que des traductions de la religion des an—

ciens Hindous, comme l’a démontré, avec preuves à

l’appui, un missionnaire catholique, le P. Huc, qui s’est
fait mettre à l’index pour sa loyauté.

LE BOUDDHISME EN FRANCE

Vous voyez la nouveauté de quelques-unes des idées
que je vous ai très rapidement exposées. Les chercheurs
européens, et surtout les Français, portent leurs efforts
vers ces études dans l’espoir d’arriver à des découvertes
scientifiques nouvelles en alliant ces données orientales,
dont le caractère est la synthèse, aux découvertes expéri
mentales contemporaines de l’Occident, qui sont dues
surtout à l’analyse.

De là les différents travaux auxquels se livrent les
bouddhis es français, comme l’ethnographie, cultivée
plus particulièrement par de Rosny; la sociologie, par
Benoit Malon; la physiologie, par moi, Papus; la philo
sophie, par de Guaita; la littérature, par Joséphin Pela
.dan, Léon Hennique, Paul Adam, Jules Lermina, etc. (1).

Ainsi que vous le voyez, nous n’avons pris au boud
dhisme que sa doctrine, on peut dire qu’aucun de nous
ne pratique; on cite cependant quelques bouddhistes,
qui observent certains rites, mais ils se contentent d’être
vegétariens,

Nous sommes réunis en un groupe, l’Initiation, et les
adhérents nous arrivent tous les jours de plus en plus
nombreux. Je vais peut-être vous étonner, mais le jour
nalisme nous en fournit un certain nombre.

(l) il est entendu que Guaita, Peladan, etc., étudient le Boudhisme
avec un d) l‘antique sagesse ésotérique et ne sont nul|ement Bouddhistes
dlsClpl€s de Bouddha), ce qui serait profondément ridicule pour des
ommes de cette valeur.
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Le Moniteur Spirite et magnétique de Bruxelles pu
blie les deux intéressantes communications sutvantes,

que nous signalons volontiers à tous nos lecteurs :

LA VOIX DES ESPRITS REPRODUITE’ PAR LE PHONOGRAPHE

EDISON

M. Gates, de New—York, dans sa lettre à M. Burns,

l’éditeur du Médium de Londres, raconte les faits sui—

vants :

1 J’ai été assez heureux d’assister à une séance chez
Mm° Williams, qui demeure n° 232 West 46 Street
New-York. Chez elle, les esprits se communiquent par
le phonographe Edison, qui reproduit non pas seule
ment les sons, mais les intonations, on pourrait même
dire la personnalité de l’esprit, à tel point que j‘ai vu
pleurer des personnes qui reconnaissaient la voix de

ceux qui leur étaient chers. L’effet est saisissant : il vous
semble sentir la présence de l’esprit, tant c’est naturel.

Nos amis d’outre-tombe nous disent qu’enfin ils pos
Sèdent les conditions nécessaires, si longtemps'désirées
par eux, pour communiquer librement avec nous.

Pendant la séance un phénomène curieux s’est pro
duit. Le phonographe était enveloppé de flammes bleues
qui éclairaient la chambre.

C’est une expérience que je n’oublierai de ma vie.

I'
o ‘

Les journaux spirites des États-Unis d’Amérique ont
donné le compte rendu d’une séance à laquelle assis—

taient deux cents personnes, dans laquelle, par l'inter
médiaire du médium M. Williams, se matérialisèrent
trente et un esprits : hommes, femmes et enfants, qui
furent reconnus par leurs parents et amis, lesquels,
séance tenante, dressèrent procès-verbal et attestèrent la
Vérité du fait. Cette séance, ajoute le narrateur, est une
des plus remarquables qui aient eu lieu en public.

*
«V-*
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. Signalons à nos lecteurs qui lisent l'espagnol la Re
vista de Estudios psicologicos, de Barcelone (5 fr. par an),
dirigée par le vicomte DE TORRES SOLANOT. Cette revue,
fort bien faite, contient chaque mois le résumé complet
des progrès et des nouvelles du spiritisme et du spiri
tualisme dans les pays de langue espagnole.

Nouvnmns avnusas

M"° Louise Abbéma expose, du mercredi 9au samedi

19 avril, dans les galeries particulières de M. Georges
Petit, 12, rue Godot—de-Mauroi. ‘

'k’ ‘

Dans notre prochain numéro nous publierons une
étude sur l’origine du Mal au point de vue mystique, par
notre rédacteur en chef GEORGE MONTIÈRE. Titre : La
faute d’Adam.

*
241*

Nous commencerons également dans le prochain nu
méro une belle étude de notre collaborateur ÉMILE
MICHILET sur l’Esote’risme dans l‘Art.

*
:4»25 ,

A la salle des Capucines, les mages font une série de
Conférences sur I’Hermétisme le 2° et le 4° lundi de chaque
mois.

Papus a déjà traité la Alagie au xnr' siècle le lundi
10 mars, et Bouddha che:; nous le 24.. Voici le résumé de

cette dernière conférence :

BOUDDHA CHEZ NOUS

L‘Inde mystérieuse. —- Travaux des savants. —- L’ori
gine des Religions et des Sciences de l’Occident. -—

L‘Exotérisme et 1’Esotérisme, — Unité des Sciences,
unité des cultes.
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Brahmanisme et Bouddhisme. — Enseignements. —

Le Père Hue et ses travaux. — La légende de Krischna.
—— Le Bouddhisme ésotérique et ses adeptes. — La So
ciété Théosophique d’Adyar.

Bouddha chez nous. — Udo Halsmayer l’étudiant
viennois. — Interview du Matin. — Bouddhisme et

Boudhlsme. — Singulière confusion. —— Le temple
Bouddhique de l’Exposition et son symbolisme. — Le
Musée Guimet. —— Caractère du Baudhlsme en Europe.
-— Occultisme. — Avenir du Bouddhisme et avenir du
Boudhisme chez nous. — Conclusion.

i
a I*

Le 14 avril, conférence sur les Revenants et la Magie,
par Papas. Le 28, conférence de Stanislas de Guaita.

;*
2|1«in

De notre collaborateur Paul Marrot, l’Europe‘enne
illustrée, qui se publie à Bruxelles et à Paris, a donné le

Mariage de Su;anne, une nouvelle où se trouve étudié
un curieux cas de dédoublement de la personnalité.

«1‘'V‘

Un correspondant de l‘Inz‘tz‘atz‘on à La Plata, M. H.
Girgeois, a subi des attaques injustifiées de la part d’un
prétendu Suprême Conseil local. Nous rappelons ànotre
frère en S I.'. qu’il trouvera toujours un défenseur
ardent en notre revue.

Lwaes Reçus

MARC AMANIEUX. — La Révolution : les Grandes
Amours, les Grandes Luttes, les Grands Drames, les
Grandes Lois. (Compte rendu prochainement.)

*
2424

‘Illl.
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Application de l’aimant (Magnétisme minéral) au trai
tement des maladies, avec I2 fig. dans le texte, par H.
DURVILLE, in-16 de 64 pages. Prix 1 fr., à la Librairie
du magnétisme, 23, rue Saint—Merri.

Ouvrage très intéressant, tant au point de vue phy
siquequ'au point de vue physiologique et thérapeutique.
Il contient un historique de l’application de l’aimant en
médecine, depuis les temps les plus reculés jusqu’à nos
jours ; une étude surla physique de l’aimant, où la pola—
rité du corps humain et son analogie avec l’aimant est
démontrée ; une description des pièces aimantées à em
ployer dans un traitement et une thérapeutique qui per
met au malade de se traiter lui-même, dans le plus grand
nombre des cas.

Cet ouvrage est l’application des principes que l'au—

teur a exposés dans son remarquable Traité expérimen—
tal et thérapeutique de magnétisme.

*
. "

Le Magnétisme humain considéré comme agent phy
sique, par H. DURVILLE, in-18 de 36 pages. Prix : 60cen
times, à la même librairie.

L’auteur démontre d’une façon claire et précise l’exis
tence de l’agentdésigné vulgairement sous le nom de
fluide magnétique. Comme l’électricité, la chaleur, la
lumière, c’est un mode vibratoire de l’éther. L’agent ma
gnétique n’est donc pas une conception de l’imagination
pour expliquer les effets que l’on observe, car, dans cer
taines conditions, on peut le percevoir par les organes
des sens.

©©1annse©uauca

Paris, 17 mars 1890.

Je réponds à la note qui termine l’Initiation de ce
mois et qui concerne l’insertion d’un article de M. Doi

.__.___m_..—/«
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nel dans le numéro ta de la Revue théosophique. —- Ce
n'est pas par un hasard ( inexplicable > puisque je te l’ai
expliqué d’une manière qui t'a paru très plausible, a huit
jours, » comme tu le dis, u avant l’apparition du nu
méro. ) Je t’ai, en même temps, dit comment le tout
résultait d’une étourderie de ma part, dont la Direction
n'avait pas été informée. Tu savais donc que toute res—

ponsabilité en retomberait infailliblement sur moi seul.
Quand tu c signales ce singulier procédé à tous tes

lecteurs >, dis-moi, fais-tu œuvre d’ami? Je n’ai rien à

me reprocherà ton égard. Peux-tu en dire autant, au—

jourd’hui? Pour moi, même très piqué par des polé—

miques extérieures à cette question, je sens bien que
jamais je n’aurais agi de la sorte.

GEORGES POLTI,

gérant de la Revue Théosophrque.

Tout en reconnaissant volontiers que nous avons fait
plus de bruit que cet accident n’en valait la peine, nous
demandons ànotre ami Polti s’il n’y avait pas circon—
stances atténuantes dans les événements extérieurs dont
il parle. Mais, en vérité, nous aurions tort de nous fâcher
l’un et l’autre, étant l'un et l’autre au-dessus de ces
puérilités. Passons l’éponge tous les deux sur nos
comptes, s’il veut bien, soyons camarades comme avant,
et travaillons.

PAbIJS.

Le Gérant : ENCAUSSE.

TOURS, IMP. a. AnaAuur ET c", au: D: LA PRÉFECTURE. ô.



AVIS IMPORTANT

A dater du 19" Mars 1890,
M. Georges CARRÉ, éditeur,
devient propriétaire de la
Revue l’Im‘tiation.

C’est donc _à lui qu’il faudra
désormais s’adresser pour les
abonnements, les annonces et

les services de la Revue.

A dater, du I“ mai, la
rédaction de l’Initiation sera
transiéréé dans le superbe
local du Groupe Indépendant
d’Études Ésotériques, 29, rue
de Trém‘se, Paris.

c—-——___



LIBRAIRIE CARRÉ, 58. RUE SAINT—ANDkÉ-DEs-AR'I‘S, PARIS

STANISLAS DE GUAITA

AU SEUIL DU MYSTÈRE
2‘ édition, considérablement lugmenle’e, me deux eslampes, 200 page: in-8. 6'fr.

NOTE IMPORTAN TE

Quelques fautes se sont glissées dans cette deuxième édition.

Prière instante au lecteur de corriger sur son exemplaire,
page 139, note du bas de la page, le 4° paragraphe, comme suit:

c< A jamais incompatible avec le Néant, où elle est en voie de
« sombrer, l‘âme spirituelle trouve dans la profondite’ de sa nature
et occulte un principe occasionnel d‘arrêt brusque — et qui la rejette
« en arrière. »

PAPUS
Clef absolue de la Science Occulte. Le Tarot des

Bohémiens; le plus ancien livre du monde. I beau vol. de

plus de 350 pages avec 8 planches hors texte et plus de 200figures............ 9fr.»
Traité élémentaire de Science occulte, mettant

chacun à même de comprendre et d’expliquer les théories et

les symboles employés par les anciens, les alchimistes, les

francs-maçons, etc. 4° édit. . . . . . . 3 fr. 50
L’Occuliste contemporain . . . . . '1 » »

Le Sepher Jesirah. Les 32 voix de la sagesse: les 50

portes‘ de l’intelligence . . . . . . . . . il fr. »

Fabre d’Olivet et St-Yves d’Alveydre 0 » 75
La. pierre philosophale. preuves irréfutables de son

existence.‘............. 1fr.»

m4544“W1mM .a» .—-.
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ADMINISTRATION
14, rue de Strasbourg, 14 ABONNEMENTS, VENTE AU NUMÉRO

PARIS,
%

G. CARRÉ
DIRECTEUR: PA.PUS . ,

DIRECTEUR-ADJOINT : Lucien MAUCHEL l 58’ rue saznt-Andre_de&A ris

Rédacteur en chef: PARIS
George MONTIERE _

Secrétaires de la Rédaction: FRANCE, un an. 10 fr.

:H. BA.RLET. —— J. LEJAY ÉTRANGER, -— 12 fr.

RÉDACTION : 14, rue de Strasbourg. -—- Chaque rédacteur

3ublie ses articles sous sa seule responsabilité. L’indépendance

absolue étant la raison d’être de la Revue, la direction ne se

)ermettra jamais aucune note dans le corps d’un article.

MANUSCRITS. —— Les ‘manuscrits doivent être adressés à la

rédaction. Ceux qui ne pourront être insérés ne seront pas rendus

‘i moins d’avis spécial. Un numéro de la Revue est toujours

:omposé d’avance ; les manuscrits reçus ne peuvent donc passer

au plus tôt que le mois suivant.

LIVRES ET REVUES. —— Tout livre ou brochure dont la rédaction

‘ecevra deux exemplaires sera sûrement annoncé et analysé s’il y

1 lieu. Les Revues qui désirent faire l’échange sont priées de

s’adresser à la rédaction.

ADMINISTRATION, ABONNEMENTS. -— Les abonnements

sont d’un an et se paient d‘avance à l’Administration par mandat,

son de poste ou autrement.

AVANTAGES DES ABONNÉS. — Les abonnés anciens et nouveaux

reçoivent gratuitement les primes fréquentes qu’a données et que

donnera l’Initiation. Chacune de ces primes représente à elle

seule la valeur du numéro. '

L’Initiation paraît le 15 de chaque mois en un beau numéro
de 96 pages, format d’un volume ordinaire. Elle est en vente chez

les principaux libraires de Paris (voir leur adresse à la 8° page).
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PRINCIPALES MAISONS VENDANT L’INITIATION
AU NUMÉRO

LIBRAIRIES C. MARPON ET E. FLAMMARION

12, Boulevard I ’4’ me Aube"Galeries
LELIË GE 0 15 Rue de Marengo

de l’Odéon des Italiens gérant

Remise de 15 à 20 0/0 sur les prix des éditeurs

LIBRAIRIE E. DENTU LIBRAIRIE
36"”, avenue de l’Opéra, 36”"s m:

H. FLOURY, G
’””“”

L’ART INDÉPENDANT
CHACORNAC 11, Chaussée—d’Antin, 11

11, quai Saint—Michel, 11 PARI S

LIBRAIRIE DU MERVEILLEUX
29, rue de Trèvise, —— PARIS

(Ouverture le I“ mai)_——_ -._

Vente de tous les livres et revues d’0ccultisme.

Salle de lecture et Bibliothè ne contenant les ouvrages‘ les plus
rares sur la Science occu te,.la Kabbale, la Théosophie.

la Franc—Maçonnerie, etc., etc., et les revues
d’occultisme du monde entier.

Salle de conférences du Groupe indépendant d’Études
ésotériques.

Rédaction de l’Initz’alz‘on et du Voile d’Isis.

TOURS, IMP. E. ARRAULT ET CIE.
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